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Celle et ceux qui travaillent pour vous  

 

Richard Thiboutot, président 

104, du Patrimoine

Saint-Raymond, Qc 

G3L 2A2 

418 337-4335 

 

  Hervé Thiboutot, 

 vice-président 

 9, Deschênes 

 Lévis, Qc G6W 1M2 

 418 837-5060 

                                                     

   

 Marie-Andrée Thiboutot,  

secrétaire    

117, Route 230 Est 

La Pocatière, Qc  G0R 1Z0 

418 856-423 

  Cell. : 418 953-0507 

 

Marcel Thiboutot, généalogiste  

et rédacteur du bulletin  

LE FANAL 

392, de Gaspé Ouest 

Saint-Jean-Port-Joli, Qc 

 G0R 3G0   418 598-3657 

 

    

  Guy Thiboutot, directeur 

  117, Route 230 Est 

  La Pocatière, Qc G0R 1Z0 

  418 856-4230  

 

  Raynald Paré, directeur  

 1420, avenue Charles 

 Québec, G1S 4C5 

 418 527-6993  

 

 

Vincent Thiboutot, trésorier  

680, Av. Calixa-Lavallée, appt 9  

Québec, Qc  G1S 3G6 

      

 

 

Cell. : 418 473-3360 
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Mot du président  
 
 

 
 
C’est toujours un grand plaisir de vous donner des nouvelles de votre association.  
 
Notre prochaine assemblée générale se tiendra le 20 juin 2015 à Montmagny. Réservez 
cette date, c’est toujours agréable de tous nous rencontrer et de nous « jaser ».  
 
Nous avons besoin de vos commentaires car 2016 sera l’année du dixième 
anniversaire de notre première rencontre.  
 
Bien oui, déjà 10 ans, que notre ami Marcel a eu la brillante idée de réunir tous ces 
Thiboutot/Boutot à Rivière-Ouelle, terre ancestrale, pour une journée remplie d’émotion, 
de découvertes et de souvenirs.  
 
Donc, vous devinez bien qu’en 2016, il faut fêter ça, et vos idées pour ce grand 
rassemblement nous guideront à organiser cette rencontre historique.  
 
On se voit le 20 juin 2015, et préparez-vous pour le 10ième.  
 
  

Richard Thiboutot, président 

 
 
 

OHÉ !   OHÉ !  Nous vous rappelons que : 
 

Pour avoir accès au  site internet de votre association, veuillez 
prendre note que la nouvelle adresse est : 
http://www.thiboutot-boutot.com 

(Note : il n’y a pas de « s » à http)   
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  MONTMAGNY, samedi le 20 juin 2015____  

  
Assemblée générale annuelle des familles Thiboutot- Boutot 

d’Amérique inc. 
 

Programme de la journée  
 

9h       -Rendez-vous au Bistro Lafontaine  
       Au 3 boulevard Taché est (Route 132) (418-24 8-1454)                             
      -Retrouvailles ,échanges, café, jus… 
 
 

10h         -Présentation sur l’histoire de Montmag ny et de     
                ses îles par…    
  

      
11h       -Assemblée générale annuelle et élections . 
 

 
12h       -Dîner (repas chaud) musique d’ambiance 
 
  
14 h       -Animation…à déterminer  
 
 
15 h       -Tirage de prix de présence, photos de g roupe 
 
                suivi de temps libre pour visites t ouristiques  
 
 
               -Souper libre. 
 
 
                              BIENVENUE À MONTMAGNY  
 
Voilà pour les grandes lignes du programme de la journée. Si possible, d’autres détails 
vous parviendront plus tard.  
 
 
Pensée du jour :  
 
« Le plus grand obstacle à la vie est l’attente qui espère demain et néglige aujourd’hui. » (Sénèque)  
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Aimez-vous jouer aux cartes ? 

Savez-vous que :  

Le cœur : Charlemagne 

Le carreau : Jules César 

Le pique : David 

Le trèfle : Alexandre le Grand 

 

L’icône de la dame de trèfle représente  la Reine Anne de Bretagne.  

Observez bien la fleur qu’elle tient en main…  

 

 
NDLR : Le FANAL est publié en mai. Il faut bien nous rappeler que l’hiver ne voulait pas nous laisser. À 
cause de sa persistance, le temps des sucres fut retardé… Quelques souvenirs !  

 

    

Ça coule… en caravane, allons à la cabane… 
 
 

 
 

 
 

 
 

En raquettes…                  à cheval …                        en motoneige… 
 
 

 
 
 
 
 
 

          en tracteur…                             « en …tuyau » … ! 
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Musique des sucres 

par Gilles Thiboutot 
 
 
                                                                                                                                                                                                                                                          
Dans les années 80, mon père et moi, ainsi qu’un 
beau grand blond de 1600 livres, nommé 
’’boogie’’, sentions longtemps d’avance le 
printemps arriver. C’était la belle et difficile 
époque des ‘’sucres aux chaudières’’. Il fallait 
prévoir de battre les chemins, entailler au 
vilebrequin avec des raquettes en babiche. J’ai 
encore présent dans la tête, le son des chaudières 
en aluminium qui résonnaient au ‘’ tappage ‘’ du 
plat de la main pour les sortir l’une de l’autre et le ‘’ toc ‘’ qu’elles disaient en frappant 
doucement l’arbre gelé lorsqu’on les accrochait au chalumeau . 
 
 
Le bon « Boogie », l’air de rien, aimait tant se payer la traite, en 
buvant tout ce qu’il pouvait d’eau sucrée dans les chaudières au 
bord des chemins, non sans les déformer ou même les 
‘’désentailler’’.  
 
 
Lorsqu’on l’appelait, un peu en avant de lui pour vider notre 
sciau toujours trop plein, il faisait oui de la tête, mais n’avançait pas à chaque fois. Il s’agissait 
de se pencher et de faire semblant de ramasser une motte de neige. Il levait presque les pattes de 
devant en lâchant un drôle de petit  cri et il décollait comme s’il avait le diable au derrière. Il 
s’arrêtait net et sec juste vis-à-vis nous au moindre petit ‘’ Woh ‘’ de notre part, en faisant un 
autre grand oui de la tête comme pour dire ‘’ Quoi ? J’ai rien fait ! ‘’.  
 

 
Nous étions installés pour bouillir dans une 
cabane récente mais construite avec du  bois 
récupéré ici et là. 
 
 
 
 

 
 
 
 
Mon père avait même   ‘’décrochi ‘’ de bons vieux clous pour sauver tout ce qu’il pouvait. Mais 
il rêvait de construire un chalet attenant à la cabane pour plus de confort et de facilité.  Nous  
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avons fait chantier chez un voisin en échange de cèdres que nous avons fait scier en 5 par 5. Et le 
vaillant homme s’est attelé à la tâche, souvent seul et sans électricité. Un soir, j’ai senti le besoin 
de lui dire merci et ça a donné ceci : 
 
« Merci papa André pour tout le travail accompli ici. Jamais ce rêve n’aurait été possible sans 
ton amour et ta grande générosité. Ce lieu est tout habité par ton inlassable besoin de bien faire, 

de placer, d’organiser les choses ».  
 
 Si vous écoutez bien, dans le silence d’une belle nuit de lune, 
vous entendrez des battements de cœur et surtout, ‘’ La chanson 
de son sciotte’’  qui découpa chaque pièce de bois qui ont donné 
forme à ce rêve habitable. 
 
 Merci André.  
 
Ton fils Gilles. 
 
 

 
 

Recettes :  
 

Aimez-vous la tarte au sirop d’érable ?  
 

Voici deux recettes qui vous permettront de vous en mettre « plein la bouche ».  
(Ne vous fiez pas sur moi pour les réaliser, ce n’est pas dans mes cordes…Marcel)  

 

 
Tartes au sirop d’érable 

 
 

2 œufs battus 
1 tasse de sirop d’érable  

Battre ensemble le sirop et les œufs 
Verser dans une abaisse de tarte non cuite  

Cuire au four, 350e, 20 minutes  
 
 

 

 
 
 

1 tasse de sirop d’érable 
2 œufs 

½ tasse de cassonade 
¾ tasse de crème 

Mélanger ensemble et verser  dans 
une abaisse de tarte  

Cuire à 350e, 40 minutes   
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Merci Fernande ! 
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Chronique généalogique  
 

ATTENDEZ QUE JE ME SOUVIENNE  
par Lise Pichette Carrier (petite-fille d’Adélard Bouthot)  

 
PARTONS À LA RENCONTRE DE LA FAMILLE DE :  

« ADÉLARD BOUTHOT ET DE ALEXSANDRINA TÉTHREAULT» 
 

Adélard est le fils de Joseph Télesphore Thibouthot et petit-fils de Octave Thiboutot. 
Joseph Télesphore change le nom de Thibouthot en celui de Bouthot dans les années 
1888 environ. Le patronyme s’est modifié lorsque Joseph Télesphore est descendu aux 
États-Unis pour travailler vers ces années-là. Les américains avaient de la difficulté à 
prononcer le nom de Thibouthot, alors, son patronyme est devenu Bouthot.  
 
À cette époque, beaucoup de gens écrivaient au son. On écrivait ce que l’on entendait. 
D’autres ne savaient pas écrire… l’orthographe se modifiait malgré soi. Même les enfants 
de Adélard ont adopté Bouthot et/ou Bouthat.  
 
Adélard est un homme d’honneur : franc, honnête, loyal, généreux et travailleur acharné. 
Grand amoureux de sa Sandrine (Alexsandrina Téthreault) sa belle grande noire aux yeux 
noirs charbon.  
 
Dans leur grand jardin familial, ils ont fait fleurir onze enfants, quarante-quatre petits-
enfants, et plusieurs autres arrière-petits-enfants. Tout ce beau monde a conservé les 
grandes valeurs de Adélard et Sandrine. Et, ce n’est pas terminé…  
 
Je me souviens de « Pépére Délard » comme étant un homme aimant le monde, et par-
dessus-tout, le grand soin et son respect qu’il avait pour la nature.  
 
« Pépère » possédait un grand verger de deux mille pommiers. Sandrine et les enfants 
cueillaient les pommes et les inspectaient et les lustraient une à une. De quoi tenter Adam 
et Ève. Adélard allait vendre ses pommes au marché public de Saint-Hyacinthe.  
 
« Pépère Délard » travaillait aussi à la ville de Saint-Hyacinthe comme ingénieur (chauffeur 
de bouilloire) pour la compagnie Duclos et Paillant dans les années 1930 (tannage de 
peaux). Il a aussi travaillé sur la construction à Montréal au début de son mariage.  
 
Je me souviens de « mémére Sandrine » comme étant une femme douce, tendre, aimante, 
généreuse et souriante. Elle travaillait très fort sur la terre en participant à tous les travaux, 
même à faire boucherie. C’est elle qui assommait les bœufs et tuait les poules. C’était la 
nécessité du temps pour nourrir toute cette grande famille.  
 
Sandrine était une femme courageuse et avait de la « résiliation plein ses bottines ».  
 
Je me souviens que « pépère Délard » avait fabriqué une balançoire faite à partir d’un gros 
pneu de camion (Ruber-Side) attaché à une grosse branche avec un câble marin pour faire 
la joie de ses petits-enfants.  
 
Quel honneur nous avons eu de rencontrer sur notre route ces bâtisseurs, ces femmes et 
ces hommes qui rêvaient d’un monde meilleur.  
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B O U T H O T / B O U T H A T  

  
 
 
             
            X- LISE PICHETTE CARRIER (notre correspondante)  

     
          IX- GABRIELLE BOUTHAT             Saint-Hyacinthe      René Pichette  
             10 avril 1948  
 
               VIII-ADÉLARD  BOUTHOT             Saint-Hyacinthe    Alexandrine Tétreault  
                    14 janvier 1913  
 
    VII-JOSEPH TÉLESPHORE THIBOUTHOT  Warren, Mass (USA)  Rose-Anna (Rosanna)  Berthiaume 
                                   29 décembre 1888 

  
            VI- OCTAVE  THIBOUTOT              La Pocatière                 Lucie Boucher  
                              12 juillet 1859  
 
           V-JEAN-BAPTISTE THIBOUTOT            Saint-Pascal, Kam.    Mathilde Thériault  
                    28 juillet 1829 

 
            IV-  PIERRE (alias Alexis)  THIBOUTOT        La Pocatière      Marie-Modeste Chouinard  
                                   2 octobre 1786  
 
            III-  ALEXIS THIBOUTOT    La Pocatière                  Marie-Reine Pelletier  
                                 11 janvier 1751  
 
           II-  PIERRE THIBOUTOT          Lévis   Anne Dusseault-Lafleur  
                               11 octobre 1717  
 
           I-  JACQUES THIBOUTOT(*)       Rivière-Ouelle    Marie Boucher  
                     4 septembre 1675  
 
          JACQUES     Cliponville, 1646                 Marie Carrel  
 
         JEAN (de) THIBOUTOT de Harfleur (ca 1596-ca 1680)                   Robine Graveran 
                                                                      Cliponville, 4 novembre 1618    
                          NORMANDIE  
      
           François de Thiboutot    ?     ? 
         
           Josias de Thiboutot     ?    Marguerite de Morant 
        
           Nicolas de Thiboutot    circa 1531   Sébastienne de Radigant  
           
           Guillaume de Thiboutot    circa 1499    ? 
 
    

(*) Je compte les générations à partir de l'ancêtre-pionnier;  
    Reproduction interdite 
    Mise à jour, Saint-Jean-Port-Joli, avril 2015  
    Marcel Thiboutot  
    

Note : A collaboré à notre chronique généalogique, Isabelle Bouthot, fille de Joseph-Baptiste 
Bouthot, frère de Adélard. Religieuse et cousine de Gabrielle.  
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Nouvelles d’outre-Atlantique 

 
par Marcel Thiboutot, 

(inspiré  par les informations fournies par Frédéric de Berthier de Grandry (Asnières-sur-Seine) 

 
Monsieur Frédéric de Berthier de Grandry, historien, m’écrit : « l’oncle de ma 
femme possède deux belles plaques de cheminée aux armes des Thiboutot, 
anciens propriétaires de son manoir vers 1610. François du Pouget, en reprenant 
La Mare aux fermiers pour en faire une résidence secondaire, a restauré 
l’ensemble depuis 15 ans ».  
 
Armoiries du manoir de la Mare. À gauche, nous reconnaissons les mêmes 
armoiries que nous avons découvertes à la sacristie de la chapelle de l’église de 
Maniquerville à l’occasion de notre voyage en Normandie.  
 

 
« D’argent au sautoir de gueule engrêlé de sable ». 

 
 À droite, nous reconnaissons, une pièce des armoiries de la Normandie,  d’après 
ses armoiries, un léopard rampant (Lion). Au chef des annelets (?). Nous ignorons 
leur attribution. La queue du léopard en forme de « S ». Pourquoi, léopard (lion) ? 
Que vient-il faire dans les armoiries du manoir ?  
 
Il serait trop long, ici, de faire un panégyrique de toute cette histoire. Résumons en 
disant qu’à l’époque de la guerre de Cent ans, chaque détail des armoiries 
représentait une valeur guerrière et sociale du pouvoir exercé. C’était le moment 
des démêlés avec l’Église. Dans l’ost de Guillaume, en 1066, le comte de 
Tancarville était le porte-dragon  (pendragon).  
 
Mon correspondant, Frédéric de Berthier de Grandry, m’apprend qu’il existe une 
plaque aux armes Thiboutot au manoir de Fresnay. Le frère de monsieur François 
du Pouget, possède le manoir de Fresnay où se trouve également une plaque aux 
armes Thiboutot. Présentement, je n’ai pas pu situer Fresnay sur la carte afin de 
poursuivre mes recherches. Il y en a plusieurs…  
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Manoir de la Mare 
 
Monsieur Frédéric nous apprend « qu’il s’agit d’un rameau de la branche (de 
Thiboutot) d’Alvemont installée à la Mare, manoir siège du fief de La Mare Bacon 
dans le Perche avec le mariage de Charles de Thiboutot, écuyer, seigneur 
d’Alvemont, qui épouse le 25 février 1553 Jeanne Lailler, héritière des manoirs et 
fief du même nom. Cette branche s’éteint au siècle suivant dans une autre famille.  
 
Pour l’anecdote, la grand-mère de ma femme était une Taffanel de la Jonquière, de 
la famille du gouverneur de la Nouvelle-France et du Canada de 1749 à 1752. »  
 
 Les photos du manoir sont publiées avec l’aimable autorisation de son 
propriétaire, M. François du Pouget. Notre reconnaissance lui est exprimée.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
« Situé sur la petite route qui mène au bois de Dambrai, converti en ferme, cet 
ancien manoir était le fief de la Mare-Bacon, tenu anciennement par Guillaume de 
la Mare, René de la Mare et plus récemment, messire Thiboutot, allié à Françoise 
de Gruel, seuls seigneurs connus de ce fief… Au-dessous de l’écusson, on peut 
remarquer gravé dans la pierre, mais très effacé, les chiffres 1449 : date de la 
construction ou gravure postérieure ? »  (site de l’internet).  
 
Il est intéressant de découvrir qu’historiquement, nous retrouvons des repères sur 
la dynastie des Thiboutot : 1449, 1553 et 1610.  

 
 
 
 
Merci amical et sincère à Monsieur 
Frédéric pour sa généreuse 
participation.  
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Chronique sportive  par Marcel Thiboutot 

 
Aux championnats canadiens universitaires d’athlétisme, à 
Windsor, Ont. vendredi, le 15 mars, Charles Philibert-Thiboutot, 
coureur de demi-fond finissant du Rouge et Or de l’Université 
Laval, avait comme objectif de boucler sa carrière universitaire 
avec trois titres de champion canadien. Il a réussi son 1000 mètres 
en 2 min 25,19s : médaille Or. 
À son deuxième exploit, deux heures plus tard, Au 3000 mètres, 
avec 8 min 7,04s, il arrive deuxième avec 8 secondes derrière le 
meneur : médaille d’argent.  
 
La troisième épreuve devait avoir lieu le lendemain, samedi le 16. 
Malheureusement, le soir du vendredi, il s’est ramassé à 

« l’urgence » à cause d’une gastro-entérite virulente. « Deux médailles, or et argent, c’est quand 
même extraordinaire » dit-il.  
 
Nous avons, jusqu’à maintenant, souligné les performances athlétiques de Charles. Le Soleil dans 
son édition du 13 décembre 2014, nous découvrait ses talents artistiques. « Il n’y a jamais eu de 
fossé entre le sport et les arts pour Charles Philibert-Thiboutot. Rien d’étonnant quand on sait que le 
coureur de demi-fond est un sportif de cœur, mais un artiste dans l’âme ». Jean-François Tardif.  
 
« J’apprécie beaucoup le travail de création tant au niveau de l’écriture que sur le plan artistique. 
[…] Je suis aussi attiré par la photographie. Et peu de gens savent qu’à l’école secondaire, je jouais 
de la basse dans un band ». Charles. 
 
Félicitations pour tes médailles… et pour le courage qu’il faut pour aller les chercher. Finissant à 
l’université, l’an prochain, tu appartiendras au monde professionnel. Nous te souhaitons l’énergie et 
tous les honneurs qui viennent avec…Nous n’avons pas fini de parler de toi !  
 
Rappelons-nous que Charles est le fils de Denis et petit-fils de Blaise Thiboutot, tous de Québec.  
 
Dernière heure avant l’impression : Charles Philibert-Thiboutot vient d’être déclaré 
athlète par excellence du Rouge et Or pour une deuxième année consécutive. Il 
s’agit d’une page d’histoire puisqu’il est le premier à qui l’honneur revient. De plus, 
pour la quatrième fois, il est couronné l’athlète de l’année en sport individuel. 
Olivier Bossé, dans un article du Soleil du 19 avril, nous le présente comme le 
lauréat  Le Soleil-Radio-Canada. 
 

 50e réunion  

 
Samedi le 7 mars 2015, la réunion du conseil d’administration s’est tenue à Québec chez 
notre ami et cousin Raynald Paré.  
 
À l’ordre du jour, il fut question de notre prochaine assemblée générale annuelle et de son 
programme bien entendu. Montmagny, le 20 juin 2015. Et autres choses régulières…  
 
L’assemblée étant ajournée, Marie-
Andrée nous apprend que nous venions 
de tenir notre 50e réunion depuis la 
fondation de notre association. Comme 
d’habitude, sa délicatesse et sa 
générosité nous ont permis de partager le 
gâteau du 50e. Tout cela pour notre plaisir, 
Merci, Marie-Andrée.   
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Nouvelle parution  
 
par Marcel Thiboutot 
 
 
A Rivière-Ouelle, dimanche le 14 décembre 2014, a été lancé à l’église Notre-
Dame-de-Liesse, un nouveau recueil pour les familles pionnières.  
 
Produit en collaboration par la Corporation historique et culturelle de Rivière-
Ouelle, la fabrique Notre-Dame-de-Liesse, le comité de développement et la 
Municipalité de Rivière-Ouelle, sous la direction de Michel Dumais de la Société 
historique de la Côte-du-Sud, l’ouvrage comprend trois sections : les Seigneurs, les 
familles fondatrices et les filles du Roy.  
 
Il s’agit bien de Rivière-Ouelle, terre d’accueil depuis 1672.  

 
 
 Le programme du lancement fut complet, pas de 
répétitions, sympathique et chaleureux. Nous apprécions 
beaucoup les nouveautés dans l’édition et l’impression du 
guide ! Bravo ! Pour une fois, on y parle de nous. La 
présence et l’implication de Marie-Andrée et Guy prouvent 
la vitalité de notre association. Désormais, les Thiboutot, 
Boutot, etc… « sont sur la carte ».          
 
La publication est disponible à la mairie de Rivière-
Ouelle au coût de 15,00$.                 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Des acteurs ont fait revivre l’histoire de la seigneurie de la Bouteillerie. Étaient représentés 
le Seigneur Deschamps par Rock Michaud, les filles du Roy par Michelle Petit et le curé 
par Richard Dubé. J’insiste sur l’énumération parce que  Marie-Andrée et Guy Thiboutot 
représentaient l’ancêtre Jacques Thiboutot et Marie Boucher, parmi les premiers 
censitaires de la seigneurie.  
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Les statues équestres  
 
par Marcel Thiboutot 

 
Il nous arrive souvent que la statue équestre nous interpelle à l’occasion de voyages, de 
lectures, de reportages, de documentaires ou tout simplement dans nos recherches 
historiques.  
 
Au Moyen Age, la guerre était faite par les nobles accompagnés de roturiers combattant à 
pied. Les nobles chevaliers combattaient à cheval. Ils étaient les combattants d’élite de 
l’époque. Dans toutes les guerres, il y avait des vainqueurs et des vaincus, des morts et 
des blessés.  
 
La représentation des statues équestres nous révèle l’issue de la bataille. Voici quelques 
exemples :  

Le cheval d’une statue équestre a 
 
un pied en l’air :   deux jambes en l’air :           les quatre sabots touchent le sol :  
 
Le cavalier est mort de le cavalier est mort    le cavalier est mort  
la suite de ses blessures       au combat     de mort naturelle  
au combat  
 

Chronique nécrologique  
 

Souvenons-nous de tous les nôtres qui nous ont quittés. 
Nos plus sincères sympathies à toutes celles et ceux que nous aimons. 

 
 
Gertrude Saint-Hilaire Thiboutot, épouse de Joseph-Arthur 
Thiboutot. Belle-sœur de Claude et Gérard. Tante de notre 
président Richard. Québec, 20 décembre 2014 (1936-2014).  
 
 
 
 
Jeannette Thiboutot Landry, épouse de Alphonse Landry. Grande 
sœur de Marcel, notre généalogiste. Saint-Alexandre-de-
Kamouraska, 6 janvier 2015 (1930-2015). 


